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    Niger Zinder, Décembre 2015  

 

 

 

Nominations au Centre « Après-demain »  

 

Lors de mon dernier séjour automnal au Niger, (encore 42° à Zinder à cette période-là), le 

personnel local s’est vu gratifier de certaines nominations ! Pour les remercier de leur 

travail, de leur assiduité ces dernières années et les fidéliser pour les prochaines années, 

le comité de l’Association a décidé de nommer le jeune directeur d’école en tant que 

directeur du Centre. Un ancien instituteur de l’Association (3 ans avec l’Association) a été 

nommé directeur d’école et une ancienne institutrice (4 ans avec l’Association) a été 

nommée surveillante générale du Centre, avec la responsabilité de la bibliothèque. Nous 

avons une belle et riche bibliothèque au réfectoire du Centre, grâce aux centaines de 

livres reçus en 2013 par container, par de généreuses personnes en Suisse.  

La surveillante générale du Centre dispensera également des cours de rattrapage aux 

élèves qui ont un peu de peine avec certaines matières, des cours de français aux filles de 

la couture et aux filles-mères et elle participera aux visites à domicile des élèves malades 

ou absents sans justificatif. Balkissa, la future jeune secrétaire du Centre, recevra 

également des cours de français de sa part pour améliorer encore son vocabulaire et 

l’orthographe. Afin de me rédiger de magnifiques et complets rapports journaliers des 

activités au Centre !  

Les collégiennes sont ravies de disposer de jolis et illustrés livres au Centre. Cela leur 

permet d’améliorer encore leurs connaissances et la pratique de la lecture.  

En 2 ans, le directeur du Centre est passé d’instituteur à directeur d’école pour être 

aujourd’hui le directeur du Centre. Après un engagement, ce printemps, avec une 

volontaire de la Suisse pour m’aider sur le terrain, nous avons privilégié de nommer le 

personnel local du Centre, pour plus de sécurité et de responsabilité locale.  

Je peux ainsi envisager sereinement, dès 2016, de travailler davantage depuis la Suisse, 

avec le Niger. Grâce à une connexion internet qui est plus ou moins assurée, selon les 

jours et les périodes de l’année (tempêtes de sable, chaleurs a passé 50°, inondations 

durant la saison des pluies…) je peux être en contact chaque jour avec le directeur du 

Centre, grâce à Skype et les rapports journaliers par mail. Je travaille par Skype depuis 

quelques mois et nous en avons un très bon fonctionnement et grande satisfaction. Cela 

encourage également le personnel local de savoir que leur fondatrice est toujours avec 

eux et les encourage à poursuivre leur travail et relever les défis qu’incombe un tel Centre 

pour les enfants orphelins, les enfants albinos et les filles-mères !  

 

La nouvelle infirmière du Centre (engagée cet été à l’essai) a de nouveau dû être 

changée. Quand je suis arrivée à Zinder, j’ai découvert quelques abus (elle envoyait des 
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filles couturières faire ses achats personnels au marché durant le travail) et je lui en avais 

fait la remarque, pour qu’elle puisse améliorer son comportement. Malheureusement, elle 

n’a pas accepté mes conseils et elle a quitté dans la demi-heure son poste de travail, 

laissant 173 enfants au Centre et ses collègues… Comme cela devient une habitude de 

devoir trouver chaque année une nouvelle infirmière (et secrétaire) nous avons 

rapidement reçu de nouveaux dossiers, que nous avons sélectionnés au mieux, selon leur 

contenu et l’expérience. Le manque d’assiduité au travail, la fidélité et l’expérience au 

quotidien sont malheureusement des qualités qui manquent beaucoup dans la région de 

Zinder…. Mais on y travaille, on y travaille ! C’est justement tout le sens de scolariser et 

éduquer les filles et les garçons de l’Association, pour leur permettre, bientôt, de travailler 

au Centre avec un contrat de travail. Ils auront vu le fonctionnement du Centre et 

l’exemple de leur fondatrice et « tantie » Isabelle, qui ne se fatigue jamais à remettre de 

l’eau à l’ouvrage (et au moulin) !  

Le meilleur exemple en est justement la jeune ex-collégienne Balkissa, qui commencera 

sa formation de secrétaire début 2016 !  

 

 

2ème naissance au Centre de l’Association ! 

Balkissa, la jeune ex-collégienne qui avait été mariée et répudiée par son mari de 60 ans, 

a mis au monde une petite fille, Hamida ! Elle est née en octobre et elle fait la joie du 

Centre, par ses sourires et ses pleurs nocturnes ! Hamida participe déjà à la vie du Centre 

et elle a plein de petites mains et de petites mamans qui s’occupent d’elle pendant que sa 

vraie maman donne des cours aux petites filles de la maternelle du Centre ! En attendant 

que Balkissa étudie le secrétariat, elle apprend aux petites de la maternelle les chiffres, les 

lettres, le chant et le dessin, contre une indemnité tous les vendredis pour son excellent 

travail d’assistante maternelle !  
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Amadou, au Paradis des enfants 

Le jeune garçon albinos, Amadou,  a enfin été libéré de ses grandes souffrances…  

Accompagnée du directeur du Centre, de la fidèle et dévouée nounou du Centre, du 

directeur du service social de l’hôpital de Zinder et d’un chauffeur expérimenté, je suis 

allée visiter pour la 2ème fois Amadou dans son petit village Peulh, à 112 km de Zinder. 

Toujours le même trajet, des « routes » cabossées et trouées, nous nous accrochions, 

dans la voiture, à tout ce semblait solide !  

Le père d’Amadou était très content de nous revoir, mais l’état de santé d’Amadou n’était 

vraiment pas encourageant… Il n’arrivait plus à se lever depuis quelques semaines. Il était 

trop faible. Il avait choisi de ne plus se nourrir pour pouvoir mourir et ne plus endurer les 

douleurs de la tumeur qui le frappait au visage… Je suis allée lui dire bonjour et quelques 

mots pour réchauffer son cœur (et le mien), qu’il n’était pas seul en ces durs moments. 

L’odeur était insupportable, on pouvait sentir la pourriture de la peau à des dizaines de 

mètres autour de sa case en paille. Son père a demandé ce qu’il pouvait faire pour 

atténuer cette odeur si forte. Rien, sinon accepter et vivre avec... par 40° !  

J’ai découvert Amadou, sous sa moustiquaire bleutée, avec une peau nécrosée et 

desquamée (comme des écailles). Il n’avait plus de peau sur la joue droite qui protégeait 

et habillait la mâchoire, sa joue partait en lambeaux rougeâtres et blanchâtres, on voyait 

ses dents sur toute la longueur de la mâchoire…. Et les insectes dansaient autour 

d’Amadou, comme des milliers de piqûres qu’il ressentait à l’infini dans sa tête et sur tout 

le visage…. 

Sur le chemin du retour, nous étions 5 à prier silencieusement de toute notre âme, pour 

que les nouveaux médicaments et antidouleurs que je lui avais remis, puissent le soulager 

vraiment…. 

Le mercredi suivant (nous étions allés le visiter un samedi), le père d’Amadou s’était 

déplacé au village voisin (25 km) pour intercepter un peu de réseau dans cette région et 

nous informer qu’Amadou avait rejoint le Paradis des enfants dans la nuit.... 

 
Dans le village Peulh d’Amadou, à côté de son père et avec le directeur du Centre (à g.)  
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Bilan de l’année  

 

L’année 2015 aura vu prendre des responsabilités effectives du personnel local au Centre 

« Après-demain » ! Les nouvelles nominations du directeur du Centre, du directeur d’école 

et de la surveillante générale permettront au Centre et aux 173 enfants orphelins, albinos 

et filles-mères de croire en un avenir qui se dessine gentiment mais sûrement, en 

responsabilisant les personnes du cru et en respectant leurs coutumes et traditions.  

Les nombreuses visites officielles, tout au long de l’année et particulièrement en 2ème 

partie de l’année, ont permis à différents Ministères du Niger et de la région de Zinder, de 

découvrir un établissement en mode « internat », qui permet à des jeunes d’être pris en 

charge d’une façon très constructive, disciplinée et avec du personnel local.  

 

La deuxième et dernière distribution alimentaire (riz ou maïs, oignons, sel et savons) de 

l’année, pour aider les familles des élèves de l’Association, en novembre dernier, a eu 

l’honneur d’accueillir la délégation du Sultan de la région de Zinder. Le Sultan est l’autorité 

morale et religieuse et il est extrêmement respecté par la population. Il a parlé aux parents 

présents et leur a dit combien il était important et nécessaire de laisser les jeunes filles 

étudier et ne pas les marier trop tôt ou les retirer de l’école pour travailler au marché ou 

aux champs durant la saison des pluies (de juillet à octobre).  

3 radios locales et la télévision régionale de Zinder sont venus enregistrer durant cette 

partie officielle de la distribution. Les images ont été diffusées le soir-même à la télé et 

plusieurs fois durant la journée sur les chaines de radio locales. Le directeur du Centre 

avait parlé en langue traditionnelle haoussa et j’avais témoigné en français.  

La Ministre de l’éducation du Niger a fait envoyer au Centre « Après-demain » du matériel 

scolaire pour nous féliciter et nous encourager !  

 

Notre demande d’autorisation d’être reconnue comme Association formatrice pour ses 

élèves est en cours. Nous avons reçu la 1ère visite officielle du Ministère de la formation 

professionnelle, qui donnera son avis prochainement pour la poursuite du dossier à la 

capitale. La 1ère étape consiste à recevoir l’autorisation de former des secrétaires, des 

assistantes et des monitrices pour la couture. La 2ème étape sera de former les garçons du 

Centre par des ateliers extérieurs de menuiserie, de mécanique et d’électricité. Les 

garçons sont âgés actuellement de 4 à 9 ans, cela nous donne une certaine marge pour 

préparer ce projet… 

 

La récolte de Niébé, d’arachides, de mil, d’haricots, de sorgo (soja) et de canne à sucre a 

été bonne au Niger pour la saison 2015-2016 ! Il a heureusement plu suffisamment, entre 

juillet et octobre, sur certains endroits du Niger, dont Zinder !  

 

2006 – 2016 : 10 ans pour le Niger !  

L’année prochaine marquera mes 10 ans de présence et de réalisations concrètes pour 

les enfants de Zinder au Niger !  

L’Association « Au Cœur du Niger » avait été fondée en 2009 et est toujours très active et 

réactive, grâce aux membres du comité et aux très généreux donateurs, qui ont cru en ces 

projets et que l’on pouvait réellement apporter une aide concrète et directe sur le terrain, 

en scolarisant, éduquant et formant les jeunes !  
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Le mariage précoce au Niger 

 

"C'est un excellent film sur le mariage précoce à Tchintabaraden  dans l'Azawak." 
https://www.youtube.com/watch?v=H-fbRL2VRE0 
  
 
Quelques informations et chiffres :  
 
Le Niger a le plus haut taux de mariage au Monde des très jeunes filles :  
  
72% avant 18 ans, 
28% avant 15 ans 
 
48% des jeunes filles sont mères avant leurs 18 ans, 
10% des jeunes filles sont mères avant leurs 15 ans, 
  
34% des jeunes filles de 15-19 ans meurent lors de leur grossesse ou au terme de leur 
grossesse.  
 
 
  

 
Les petites couturières en plein cours, très concentrées sur leur travail au Centre ! 

Novembre 2015 

 

 

 

 

 

 

https://www.youtube.com/watch?v=H-fbRL2VRE0
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Les aléas pour aller et revenir du Niger…. 

 

Je suis très heureuse et reconnaissante d’avoir des personnes extra ordinaires au comité 

de l’Association, qui me soutiennent et m’épaulent, quoi qu’il arrive !  

A l’image du chef technique de l’Association, qui vient me conduire et me rechercher à 

l’aéroport de Genève, à chacun de mes voyages au Niger ! C’est que je transporte à 

chaque fois 2 valises de près de 30 kilos chacune, un sac à dos et un ordinateur... J’ai 

testé le train à mes débuts, mais avec une opération de l’hernie discale, c’est mieux 

d’éviter de trop lourdes charges, pour durer bien et longtemps !  

 

Heureusement, j’étais bien accompagnée lors de mon dernier transport à Genève : 3 

heures de voiture pour parcourir Lausanne-Genève aéroport…. Nous faisions du 7 km/h… 

Je suis arrivée à l’enregistrement trop tard, bien sûr, et j’ai dû me rendre très tôt le 

lendemain matin pour partir vers Paris. Le tapis des bagages était en panne ce matin-là, 

tout se faisait manuellement et j’ai croisé les doigts des pieds et des mains jusqu’au Niger 

pour être rassurée que mes 2 valises avaient bien suivi !! 

Une fois arrivée à la capitale, il faut encore prévoir les 1'000 km qui me séparent du terrain 

et des enfants, à Zinder ! Un avion humanitaire est programmé tous les 3 jours environ et 

ce dimanche matin, la poussière de sable et un problème technique ont repoussé le 

décollage de 3 heures… On a bien risqué de devoir repartir dans nos chambres pour 

revenir le lendemain, ouf !! 

Si ce ne sont pas les pénuries de carburant ou de carburant « impropre à la 

consommation », qui empêchent les avions de décoller de la capitale…comme 2 fois 

depuis cet été !  

 

Mon retour en Suisse, dernièrement, a de nouveau fait l’objet d’inventifs scénarios de la 

part de l’Univers (et de l’Homme, surtout !!)  

Suite à l’attaque et prise d’otages dans un hôtel au Mali, Air France avait annulé, pour un 

temps, certains de ses vols au Niger. Le mien en a bien sûr fait partie ! Avec l’aide et la 

précieuse collaboration de Romontours, j’ai pu prendre un vol avec Turkish Airlines, à 2h 

du matin un mardi… C’était sans compter d’arriver mardi matin en Turquie, au même 

instant où un avion russe était abattu par les turcs… Les vents turbulents dans la région 

d’Istanbul se sont mêlés à la problématique de l’appareil abattu. Après de nouvelles 

heures d’attente, j’ai enfin pu admirer nos splendides sommets enneigés des Grisons et 

du Valais ! 18 heures de voyage dans 3 avions et aéroports différents, je finis bien cette 

année formatrice au niveau de la patience et de l’acceptation ! Vive 2016 !!? 

 

 

Prochaines manifestations  

 

Vendredi 4 décembre : Stand au Marché des Artisans à Romont, cour du château, 

    17h – 21h.  

 

Samedi 5 décembre :  Stand au Marché des Artisans à Romont, cour du château, 

    13h – 21h. 
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Samedi 5 décembre :  Stand au Marché de Noël à Semsales, Salle polyvalente, 

    11h – 18h. 

 

Dimanche 6 décembre :  Stand au Marché de Noël à Semsales, Salle polyvalente, 

    10h – 17h. 

 

 

Depuis le samedi 5 septembre 2015, la Boutique ESSENTIEL à la Grand-Rue 11 à 

Moudon, élégamment tenue par Jessica Perrin, propose les produits artisanaux et 

alimentaires fabriqués par les jeunes filles de l’Association et par les Touaregs du Niger : 

Piment en poudre – Poudre d’arachides (idem Maggi mais en super naturel !) – Pâte 

d’arachides – Savons en forme de cœur – Bagues en argent, bracelets, colliers de toutes 

sortes – Porte-clés en cuir ou en métal, en forme de cœur ou d’Afrique – Cartes de vœux 

confectionnées mains, en tissu – Boîtes à bijoux ou de rangement, en cuir de chèvres.  

En plus de ses précieux et essentiels produits naturels faits maison !  

 

 

MERCI d’avoir pris de votre temps pour lire mes dernières aventures au Niger !  

MERCI pour votre précieux et amical soutien, de près ou de loin !  

 

Je vous souhaite à toutes et à tous une très belle fin d’année, où que vous soyez !  

 

JOYEUX NOEL ET BONNE ARRIVEE EN 2016 !  

 

Isabelle Macheret 

 

Zinder Niger, Décembre 2015  

 

 


